
 A l p h a b e t   F a m i l l e s

Guillaume May
Paris, le 18 mars 2003,

Chers amis, 

Merci à tous de pouvoir vous joindre à notre réunion vendredi. 

Je propose que notre réunion commence à 20 heures, mais ceux qui le souhaitent seront les bienvenus dès 19.30. 

Notez le code d'entrée : 39 B 67, et n'apportez rien s'il-vous-plait. 

Elise Essoungou sera parmi nous, et préparera un diner camerounais. Avec Vanessa, nous travaillons avec les deux garçons d'Elise pour la deuxième année; et certains l'ont rencontrée à notre dernier picnic. 

La note ci-après vous présentera les membres présents à notre dîner. 

De nouveau, je vous propose de partager ensemble nos expériences, joies, difficultés, interrogations et idées, ainsi que tout souhait, attente, ou suggestion pour améliorer notre action auprès des familles ou le fonctionnement de l'association. 

N'hésitez pas à y réfléchir quelques instants avant votre venue!

Je vous soumets quelques commentaires préalables :  

1. Il y a pas de changements majeurs sur la situation de l'association depuis la note que je vous ai transmise fin décembre. Vous recevrez vendredi un rapport détaillé sur notre activité, la gestion et les comptes de l'association. Tous les détails seront sur notre site internet, mais n'hésitez pas à me contacter si vous souhaitez des informations complémentaires, quel que soit le domaine. 

2. Vous recevrez aussi des listes de la documentation et des ouvrages qui sont à votre disposition à l'association. Votre venue peut être par exemple l'occasion de prendre des livres pour les enfants que vous aidez, ou des documents méthodologiques à jour. 

D'une façon générale, je rappelle que des documents toujours plus nombreux sont à votre disposition : lectures pour les enfants, livres scolaires, documentation pédagogique, expériences de notre travail dans les familles. 

3. Nous avons mentionné qu'il pouvait être utile d'adresser un courrier aux enseignants des enfants, parfois de les rencontrer. Pour ceux qui le souhaitent, nous pouvons en parler vendredi (en particulier avec les enseignants qui sont parmi nous). 

4. Dans certains cas également, il est utile à cette période de formaliser dans un courrier aux parents certaines recommandations pour les encourager pour la dernière partie de l'année, (exemple : des programmes de lecture). De nombreux parents y sont sensibles. Nous pouvons aussi en parler, et comme pour les enseignants, il y a divers exemples de courriers à votre disposition. 

5. Je propose que chacun de nous laisse dès vendredi sur un papier des dates auxquelles nous pensons être disponibles pour un prochain diner, afin qu'une date de principe puisse être prévue dès maintenant. Avez-vous des préférences ou indisponibilités les mercredis 15 et  22 mai et les vendredis 17 et 24? 

5 Bis . Le picnic est un moment important: c'est l'occasion de nous retrouver avant l'été et de rencontrer toutes les familles avec lesquelles nous travaillons. Je propose de la même façon de donner nos disponibilités à priori afin d'en fixer la date, par exemple dimanche 30 juin, ou le 23 juin ou le 7 juillet. 

6. Des vacances au Mali ? Des villages au Mali seraient heureux de vous acceuillir - ou vos amis - , pour partager leur vie pendant des séjours de trois ou quatre semaines. 

J'ai organisé cette possibilité avec deux villages pauvres, chacun accueillerait volontiers 2 personnes (voir mes travaux sur le Mali). 

Astou Diallo ou moi-même pouvons vous parler vendredi de ces séjours que nous organisons. 

Bien à vous. 

Guillaume.

Réunion du 21 mars 2oo3

Presque tous ceux qui étaient au précédent diner seront présents : 

Commençons par Vanessa, étudiante en histoire, qui aide depuis la rentrée les deux garçons d'Elise, Jacques en CM1, et Alexandre en 5 ème SEGPA (ce sont des classes avec des programmes allégés incluant des travaux manuels d'apprentissage). 

C'est toujours une interrogation pour les parents, c'est le cas d'Elise, de savoir s'il est préférable et possible que leurs enfants en SEGPA rejoignent le cycle général. 

Vanessa a comme Elise des origines camerounaises. 

Stéphane est psychologue, en "demi-retraite" ; bénévole depuis la création d’Alphabet Familles, elle a appris depuis 2 ans à lire et écrire à Latifa, jeune mère de famille marocaine, qui parvient maintenant à lire en français à ses deux enfants qui sont en maternelle. 

Stéphane a commencé à travailler avec une autre famille, le papa français, la maman algérienne, et deux enfants en CE1 et CM2. . 

Bénédicte est professeur de philosophie au lycée et maintenant à la fac. 

Elle travaille pour la deuxième année avec une famille algérienne : deux grands en cinquième, le troisième en CE2, et le dernier commence son CP. 

Anaïg est la soeur de Bénédicte, et sera parmi nous : Anaïg est en 2 ème année d'histoire, et elle travaille avec Bénédicte auprès de cette famille. 

Quatre enfants, cela fait beaucoup, chacun a des désirs et des difficultés propres. 

Par exemple, Nabil partage avec une majorité des enfants que nous suivons des difficultés d'attention et de concentration. 

NB : Vous lirez qu'il y a de plus en plus de familles auprès desquelles nous travaillons à deux. 

Sophie est institutrice. Elle a commencé à apprendre à lire à une maman algérienne, en 2000/2001, avant de partir enseigner un an à des enfants en Guinée, puis de réintégrer cette année l'Education Nationale, auprès d'enfants en milieu hospitalier de jour. 

Sophie travaille avec Sébastien auprès d'une famille guinéenne de trois enfants, dont nous avons parlé au précédent diner : l'association a été appelée pour aider le petit Karomoko, qui a du mal en CP, mais nous sommes très attentifs à l'aide que nous pouvons apporter à sa soeur, Daloba, 7 ans, qui n'est pas à l'école, mais en institut pour des enfants souffrant de handicaps, situation qui peut susciter des interrogations. 

NB : Je souligne de nouveau que sont disponibles les témoignages que Stéphane, Bénédicte et Sophie ont écrits après leur première année à Alphabet Familles, ainsi que d'autres documents sur les travaux que nous faisons auprès de chaque famille. 

Sébastien est consultant dans une grande société de conseil aux entreprises. Il travaille chaque week-end avec Sophie dans cette famille. 

Laurence est une jeune comédienne de théâtre (et licenciée en sciences politiques); elle travaille pour la seconde année dans une famille française de quatre enfants, avec Linda et Wendy, deux enfants qui ont bien du mal en CM1 et en CE1, que nous aidons pour la troisième année. 

Comme Sophie, Geneviève est institutrice, dans une école du 18ème (rue Cavé). Elle est aussi maitre-formateur en IUFM.  Je l'ai rencontrée il y a deux ans, grâce à Wendy, dont elle était l'institutrice en CP; elle a maintenant dans sa classe de CM1 sa soeur Linda, avec tout autant de difficultés. 

Geneviève m'a présenté Sébastien, dont j'ai parlé plus haut (mais aussi Karine et Frédérique, que je présenterai bientôt). 

Elle nous aide de façon ponctuelle dans certaines familles : nous allons ainsi la semaine prochaine voir Daloba, la petite fille de cette famille guinéenne dans laquelle Sophie et Sébastien travaillent, afin de recueillir les impressions de Geneviève sur le niveau de Daloba. 

Nous mettons aussi en place avec Geneviève le premier jumelage organisé par Alphabet Familles, entre sa classe et une école d'un village au Mali. 

Et pour finir, Geneviève propose aux bénévoles qui le souhaitent de parler avec eux de leurs travaux avec des enfants du primaire.

Marie-Christine travaille avec la même famille que Laurence, toutes les deux semaines. Marie-Christine, conseillère au rayon littérature à la Fnac des Halles, m'a fait découvrir des livres remarquables, et permet à l'association de recevoir des livres, pour les familles, ainsi que pour le Mali ; elle aime aussi peindre et dessiner. 

Marie-Christine travaille aussi chaque semaine avec trois familles dans un hôtel où habitent des familles étrangères généralement en attente que leur demande de séjour soit étudiée (ce qui prend souvent deux ans): une famille algérienne de 3 enfants, à laquelle se joint une enfant camerounaise en CM2; un étage au-dessus, elle aide une autre famille algérienne, avec une grande fille de 15 ans. 

Nadine a été professeur d'anglais à la fac pendant 9 ans, avant de travailler en entreprise, elle est en pré-retraite depuis quelques mois. 

Nadine travaille avec une famille tunisienne: Nadaa est en 6 ème, et Nizar redouble son CE1 (l'an passé, Geneviève et moi avions aidé les parents à s'opposer à ce redoublement, sans succès). 

Nadine travaille aussi avec trois familles différentes habitant dans un même hôtel: au premier étage, avec trois enfants d'une famille algérienne de cinq : une fille en 3ème, un garçon en classe d'accueil, et leur frère de 17 ans, Mohamed (qui était présent à notre précédent diner) : Mohamed, qui n'a pu être scolarisé, a fait des progrès étonnants, uniquement grâce au travail avec nous. 

A l'entresol, avec une autre famille algérienne, une fille en CE1 et un garçon en CM2, qui a du mal à acquérir le français. 

Au second étage, elle aide Yves, en CE1, à progresser en lecture. Yves est le fils de Colette, arrivée depuis deux ans du Congo.

Cela me permet de reparler d'Elise, qui accueille Yves et son petit frère, deux soirs chaque semaine, et les aide à faire leurs devoirs, permettant à Colette de suivre un stage d'infirmière. Elise est donc aussi une bénévole de l'association. 

Je l'ai écrit dans une précédente note, ces actions d'entraide, que l'association a suscitées et qui se multiplient, méritent d'être soulignées. 

Elles se développent par exemple entre les familles dans les deux hôtels où travaillent Nadine et Marie-Christine.  

Jean est mèdecin, il travaille à l’hôpital, où il s'occupe maintenant d'informatique. 

Il soutient dans les matières scientifiques trois grands enfants (en seconde, première et terminale) dans une famille d'origine algérienne, et également le quatrième, qui est en 6ème. Jean aidait l'an passé en maths-physique une autre "grande", en seconde, dans une autre famille. 

Depuis la rentrée, je ne travaille plus dans aucune famille de façon régulière. En revanche, je fais beaucoup de visites à des familles, nouvelles ou non, pour lesquelles il n'y a pas actuellement de bénévole attitré. 

J'accompagne peu à peu dans ces familles les bénévoles qui nous rejoignent.

Je suis allé dans certaines de ces familles avec plusieurs d'entre vous, d'autres qui le souhaitent seront les bienvenus pour des visites ponctuelles. 

Vous savez tous aussi que je peux vous accompagner lors de vos visites dès que vous le souhaitez. 

Bienvenue, enfin, à Frédérique, Karine (et Anaïg), qui  seront parmi nous vendredi. 

Frédérique est une amie de Geneviève, et Karine une amie de sa fille. 

Frédérique, qui a aussi été enseignante, a visité plusieurs familles avec moi, et envisage de nous rejoindre. 

Karine travaille dans le domaine de la gestion du personnel. 

Elle s'occupe depuis deux mois de la même famille algérienne que Jean, Karine travaillant les matières littéraires avec les enfants. 

Astou, qui a participé à des réunions l'an passé, sera également parmi nous. Astou est malienne, nous avions commencé à travailler avec des familles, alors qu'elle vivait à l'hôtel Clignancourt (l'hôtel où Marie-Christine va chaque semaine). 

Depuis, Astou a reçu un titre de séjour, trouvé un travail (le logement est la prochaine étape à régler) ; son fils ainé, Massa, réussit bien sa scolarité, nous l'aidons un peu en français, et le petit Mamadou a trouvé une crèche. Astou m'a aidé à démarrer notre activité au Mali, et envisage de reprendre bientôt une activité bénévole. 

Sandrine, avec qui nous construisons le site internet de l'association, n'est pas certaine de pouvoir se joindre à nous. 

Monique, qui était à notre précédent diner, ne pourra sans doute pas être des nôtres. 

Voilà, merci d'avoir lu jusqu'au bout; c'est un peu long, il y a beaucoup de prénoms, et nous serons 16 ou 17 à notre réunion. A vendredi. 
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